
Rencontre autour de l’Évangile – La
Résurrection du Seigneur

« Elle est sûre cette parole : si nous
sommes morts avec lui, avec lui nous

vivrons. » (2 Ti 2, 11)

TA PAROLE SOUS NOS YEUX
Ensemble lisons (Luc 24, 1-12)

Nous prenons l’évangile de la Résurrection de la nuit pascale.
Chacun est invité à bien faire attention aux personnages, à leurs
gestes et mouvements, aux indications de temps, aux objets… On
peut lire le texte une seconde fois.

Situons le texte

Après la mort de Jésus (le vendredi) les femmes qui avaient
l’accompagné  jusqu’au  calvaire  ont  bien  regardé  où  Joseph
d’Arimathie a déposé son corps. Puis elles sont allées préparer
les aromates pour l’embaumer, selon la coutume juive. Cependant il
fallait qu’elles attendent le surlendemain, puisque le lendemain
(samedi) jour du sabbat, il était interdit de faire quoi que ce
soit. C’est donc le troisième jour après sa mort, donc le premier
jour de la semaine suivante, qu’elles se rendent au tombeau.

Soulignons les mots importants

Le premier jour de la semaine :

Que représente ce « premier jour” dans notre semaine ?

Les aromates : Que pensent les femmes qui vont au tombeau  avec
ces aromates ?

La pierre est roulée : A l’époque de Jésus on fermait les tombeaux
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par une grande pierre ronde. Que signifie cette “pierre qui est
roulée ” ?

Le corps du Seigneur Jésus : Luc parle du “ Seigneur  Jésus ” et
non pas du “ corps de Jésus ”. Quelle est son intention en
appelant Jésus “ Seigneur ” ?

Deux hommes avec un vêtement éblouissant. ” A quel autre passage
de l’évangile nous fait penser ce vêtement éblouissant ? Quel est
le rôle de cette apparition ?

Le visage vers le sol : Que peut bien signifier ce visage tourné
vers la terre ?

Jésus est appelé “ le Vivant ” : Le tombeau de Jésus est vide. Ce
n’est pas une preuve de la résurrection. Pourquoi les paroles des
messagers célestes sont importantes ?

Ressuscité : Quel est ici le sens de ce mot par rapport la
résurrection de Lazare ou du fils de la veuve de Naïn ?

Marie Madeleine et les autres femmes : Noter leur importance dans
le récit de Luc. Pourquoi leur témoignage n’est pas reçu par les
apôtres ?

Pierre court au tombeau : Pourquoi lui ?

Ensemble regardons Jésus

Chacun, en silence, pense à Jésus ressuscité. Plus que jamais,
c’est le regard du cœur, le regard de la foi. Il est “ le
Vivant ”. Il est avec nous. “ Lorsque deux ou trois… ” . Nous
avons du mal à croire, comme les femmes, comme Pierre…

 

Pour l’animateur
Le premier jour de la semaine, jour de la résurrection de
Jésus, est devenu notre dimanche d’un mot latin qui veut dire



“ jour du Seigneur ”. Depuis le début, les disciples de Jésus
ont  pris  l’habitude  de  marquer  ce  jour  en  se  rassemblant
fraternellement pour chanter sa résurrection, se rappeler ses
enseignements, et refaire le Repas du Seigneur en rompant le
pain,  et  témoigner  ainsi  qu’il  est  toujours  vivant.  C’est
toujours le sens de notre dimanche. C’est notre foi au Christ
Vivant qui est la raison de notre présence à la messe le
dimanche. 

Quand les femmes se rendent au tombeau avec leurs parfums, dans
leur idée, c’est pour embaumer un cadavre. Dans leur esprit
tout est bien fini ! Il ne leur reste plus que leurs larmes
pour pleurer et le geste des aromates pour rendre les derniers
honneurs à celui qu’elles avaient suivi et aimé. 

Les femmes trouvent la pierre déjà roulée, mais le corps n’est
plus là ! En disant le corps du “ Seigneur ” Jésus, Luc fait un
clin d’œil au lecteur pour lui rappeler que c’est le corps de
l’homme-Dieu qui a été déposé là et que la mort ne pouvait le
garder. 

Les femmes reçoivent de vifs reproches : “ Que venez-vous
chercher dans ce Cimetière ? Vous n’avez donc pas cru Jésus
quand  il  annonçait  qu’il  devait  souffrir,  être  tué  et
ressusciter  le  troisième  jour  ?  ”  

Elles  ont  les  yeux  tournés  vers  le  sol  :  par  crainte
religieuse, sans doute, mais aussi parce qu’elles n’ont pas
encore fait le pas de la foi. Le croyant lève les yeux vers les
réalités  d’en  haut.  La  révélation  des  messagers  est
indispensable  pour  qu’elle  croie  en  la  résurrection.  

Car  Jésus  ressuscité  n’est  pas  un  cadavre  réanimé  (comme
Lazare) ni un fantôme ou un simple revenant. C’est le même



Jésus qui a mangé avec ses disciples et qui porte en sa chair
les traces du supplice. Et pourtant, son corps humain est
totalement transformé, divinisé : le Père est intervenu avec la
puissance du Saint Esprit pour qu’il devienne “ le Vivant ”,
celui sur qui la mort n’a plus aucun pouvoir et qui peut
communiquer cette vie nouvelle à tous ceux qui croient en lui. 

Une bonne nouvelle est faite pour être annoncée. Les femmes
transmettent  le  message.  Mais  le  témoignage  des  femmes
n’étaient  pas  chose  facile  dans  la  première  communauté
chrétienne issue du monde juif.

 

L’ Évangile aujourd’hui dans notre vie
Pour croire à la résurrection de Jésus, les femmes ont dû accepter
de ne plus voir les choses à leur manière, mais de recevoir la
révélation apportée par les messagers célestes de la part de Dieu.

Et  nous  ?  Quelle  est  notre  attitude  ?  Nous  sommes  dans
l’obligation de recevoir le message du Christ ressuscité dans
l’obéissance  et  la  fidélité  pour  croire  qu’il  est  réellement
vivant. Acceptons-nous de renoncer à nos petits raisonnements
humains pour entrer dans la logique de Dieu. Croire au Christ,
n’est-ce pas l’accueillir comme le don de Dieu, le Père ? Saint
Luc dira dans les Actes des Apôtres (2,36) “ Dieu le fait Seigneur
et Christ ”, Il est le Sauveur.

Où cherchons-nous le Seigneur ? (laisser les gens s’exprimer)…

Acceptons-nous le témoignage d’un chrétien ou d’une chrétienne qui
donne sa vie généreusement au nom de sa foi ? Des témoins de
l’évangile existent autour de nous (faire s’exprimer les gens)…

Croyons-nous au rayonnement d’une vie religieuse consacrée à Dieu
?



Croyons-nous à la force de l’Evangile pour changer la vie des
hommes ?

Croyons-nous à la puissance de la prière ?

Croyons-nous au dynamisme de l’Eglise dans le monde de notre temps
?

Sinon, comme les femmes de l’évangile, nous cherchons encore parmi
les morts celui qui est Vivant.

 

Ensemble prions.

Témoigner de la Résurrection

Béni sois-tu, Seigneur Jésus, toi qui nous appelles à témoigner de
ta Résurrection jusqu’aux extrémités de la terre. Mais viens à
notre aide, afin que notre témoignage soit digne de toi.

Tu veux que nous proclamions que tu es Vivant, et nous-mêmes avons
peur de la mort.

Tu veux que nous annoncions ta lumière, et nous tâtonnons dans
l’obscurité.

Tu nous demandes de parler avec autorité, et nous balbutions
d’ignorance devant ton mystère.

Tu veux que nous affirmions ta miséricorde gratuite sur tous les
hommes, et nous devons la mendier d’abord pour nous-mêmes.

Tu veux faire de nous des collaborateurs de Dieu, et nous portons
le poids de notre propre fatigue. Qui peut faire tenir ensemble
tant de contradictions, sinon ton seul amour, qui nous appelle
malgré nos fautes, qui nous fait confiance malgré nos infidélités.

A  toi  la  gloire,  ô  Christ  merveilleux,  avec  le  Père  et  le
Saint‑Esprit. Amen

 



 Pour lire ou imprimer le document en PDF cliquer ici : Pâques
Année C
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